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Monsieur le Président,
Honorables membres du Gouvernement,
Distingués Membres du Corps diplomatique,
Chers frères Evêques,
Mesdames et Messieurs,

Je vous remercie pour votre accueil chaleureux, et je suis heureux d’être en Ouganda. Ma visite
dans votre pays vise avant tout à commémorer le 50ème anniversaire de la canonisation des
Martyrs de l’Ouganda par mon prédécesseur, le Pape Paul VI. Mais j’espère que ma présence ici
sera aussi vue comme un signe d’amitié, d’estime et d’encouragement à tous les citoyens de cette
grande nation.

Les Martyrs, catholiques et anglicans, sont de véritables héros nationaux. Ils rendent témoignage
aux principes-guides exprimés dans la devise de l’Ouganda – Pour Dieu et pour mon Pays. Ils
nous rappellent le rôle important que la foi, la rectitude morale et l’engagement pour le bien
commun ont joué, et continuent de jouer dans la vie culturelle, économique et politique de ce
pays. Ils nous rappellent aussi que, malgré nos différentes croyances et convictions, nous
sommes tous appelés à rechercher la vérité, à travailler pour la justice et la réconciliation, comme
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à nous respecter, nous protéger et à nous aider mutuellement en tant que membres de la même
famille humaine. Ces hauts idéaux sont particulièrement requis chez des hommes et des femmes
comme vous, qui sont chargés d’assurer la bonne et transparente gestion, le développement
humain intégral, une large participation à la vie nationale, ainsi qu’une distribution sage et juste
des biens dont le Créateur a si généreusement doté cette terre.

Ma visite vise aussi à attirer l’attention sur l’Afrique dans son ensemble, sur sa promesse, ses
espérances, ses luttes et ses succès. Le monde regarde l’Afrique comme le continent de
l’espérance. L’Ouganda a été, en effet, béni par Dieu à travers d’abondantes ressources
naturelles, que vous êtes appelés à administrer en tant que des gestionnaires responsables. Mais
surtout, la nation a été bénie à travers ses habitants : ses familles fortes, ses jeunes, et ses
personnes âgées. J’attends impatiemment la rencontre de demain avec les jeunes, à l’endroit
desquels j’aurai des mots d’encouragement et d’exhortation. Qu’il est important qu’on leur donne
de l’espérance, des opportunités d’éducation et d’un travail rémunéré, et surtout l’opportunité de
partager pleinement la vie de la société ! Mais je voudrais aussi mentionner la bénédiction qui est
la vôtre à travers les personnes âgées. Elles sont la mémoire vivante de chaque peuple. Leur
sagesse et leur expérience devraient toujours être considérées comme une boussole qui peut
aider la société à trouver la bonne direction face aux défis du présent, avec intégrité, sagesse et
vision.

Ici, en Afrique de l’Est, l’Ouganda a fait montre d’un extraordinaire souci de l’accueil des réfugiés,
en les aidant à rebâtir leurs vies dans la sécurité et dans le sens de la dignité dérivant d’une vie
gagnée par un travail honnête. Notre monde, en proie aux guerres, à la violence et à de diverses
formes d’injustice, expérimente un mouvement sans précédent de peuples. La façon dont nous les
traitons est un test de notre humanité, de notre respect de la dignité humaine et surtout de notre
solidarité envers nos frères et sœurs dans le besoin.

Bien que ma visite soit brève, j’espère encourager les nombreux efforts en cours pour prendre
soin des pauvres, des malades et de ceux qui sont, de quelque manière, en difficulté. C’est par
ces petits signes que nous voyons la vraie âme d’un peuple. De tant de manières, notre monde
devient de plus en plus petit, cependant au même moment nous voyons avec préoccupation la
globalisation d’une ‘‘culture de rejet’’ qui nous rend aveugles par rapport aux valeurs spirituelles,
endurcit nos cœurs face aux besoins des pauvres, et prive nos jeunes d’espérance.

Heureux de vous rencontrer et de passer ce temps avec vous, je prie pour que vous vous révéliez,
ainsi que tous les chers Ougandais, toujours dignes des valeurs qui ont forgé l’âme de votre
nation. Sur vous tous, j’invoque l’abondance des bénédictions du Seigneur.

Mungu awabariki ! (Que Dieu vous bénisse !)
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